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réponse de Ni. Mnlrsnuùà M. Lippens. Noue reviendrons
bientôt >ur ce ,u 'jet (lui, tious, le -élJélti, iutéris>e -tu plub
hauit point l'agriculture datib cette pruviuee.

CÉlLERI "'CHEMIN."
Monsieur le ridae-teîr,- Lé, ft.illte.nit 'eotie Juttital~, que j ai

tou 'jours liait de- lismr à lire, je truuie uice ite, que-j'av. us dèjit
oubliée, cohncerinnt le - <élus-a Cheii. ' unî lieu dêî)r'-. 'o pur
voire savant collaborateur, M. J. 0 . Chaîpîii, dans le nuinér'
d'avril dernier.

A prc-s avoir dit q1ue cette vitriété, malugré ba, blaist-heur, e-it
dur-e, lilitiîdrt-ube tout çuinwie~ Je.- uls-ce cveers arvant l'étiolemet,
M. Clîaîîai tire la eouilusuîil tuiumitte

'Il ni-- rvste' duie, en faîvetur du (-éler- Cbenaiiii, d'aîutre avna
tu.-- sur les atîtreâ tariétés, à notre avis, que tcelui d'être bîniii
avatnt I'etîolenieat (est-ee là uli avaiitige ?) et d'êti t- plus propre
a I«urtinmeîiututî, (lue les autres céleris."

Avaint d'exposer les titres de mon client à la fav'eur populaire,
je v-ous dirai, M. le rédacteur, que, vu l'abondancee des fruits,
salades et légumes de toutes sortes que nous offre l'été, j'ai l'ha-
bitude de réserver le fcéleri, P'eîdive. le raifort et la chicorée pui
l'hîîer, les deux ps-tmies-s aussi pour la fiti de l'automne. Or,
pour uîîe récolte tardive, le céleri Chemin, qui est bon aussi pour
l'été, îi'a pas, je crois de supérieur. Pour ma part J'ai cultive
quatre vaîrietés de céleri, gratides et petites, parmi lesquelles le
Bosbiii Mark-el qui est cependant recommande, et je leur préfère
la '- Plume blancehe " ou céleri Chemin.

En effe~t, dans un e-ssai loyal, M. votre collaborateur reeonnaitra
que la variété Chemin 1. ecruit avec une vigueur exceptionînelle,
et atteint des proportions rarement égalées; 2 que les tiges ex-
ternes et filandreuses ôtées et utilisées pour les potages, il r, ste
encore de matière succulente uuîe partie plus considérable que
"ssis les variétés nainmes et communîes i 3. qu'il na'est pas sujet à 1%.
rouille comme le Yarchd dc Boston, et qu'il est facile à prépareýr
pour î,î table vu que la disposition des fe-uilles, serrées et cacehe-
vétrées comme des plumes, empêche la terre de péniétrer dans le
eutur et les tiges;i laquelle disposition crn rend le biniage facile
pour nî'importe quelle main inexpérimuentée; 4. que vu sa rusti-
cité, il se conserve très bieni dans les caves à légumts : noeus en
tivons maîngé à Pâques qui a été trouvé excellenît par les con-
nsaisseurs.

En rézumé, cette variété est facile à cultiver, se conlserve faci-
lçement, donne un rendement supérieur aux variétés ordinaiires, et
eifi son ap:,arence superbe pour l'oiîaementatioîî des plats est
plus prisée pa-r les méigrsque par votre ansi M. J. C. Cha-

pai-VolA eCi somîme, M!. le rédacieur, ce que j'.avais à dire
ilîtir la défise du céleri Chemnit a qui vous rendrez justice emi
î,ub!iuiia (es ligines.

Votre tout dévoué,
AMÂTSult.

N B -L-s revers que j'ai essuyés dans la conservationî du
elî.rî în.,"t fl-r :îiI-."e'~ unie tu aj.pe'A ~.~uurcat licat tre
bé,sélicier à vi-s lereurs Je déposai-, mon céler-i tel qu'arraiehé
dai-s di.s ri,,oles ri-usées danis Je s-ibIe du lai ca'.e , et iniîigré sues
solins, li-4 grnides feuilles vertes, priwées de luiere, dhbumîdite,
ou -îîdomaingéts l'eut être p ar le froid, béuhaieîit bientôt ou tom-
baienît est décompositioni. Maintesnnt, je debarr.îse la platnte de
toutes 1l-s tiles niturtriett et cee la partie %i-e a la hauteur du
m'eUr, sans cepeiidait endommager celui-cs. Cette nméthude m'a

parfaitemenst réussi.

Réponse a M. le maire d'Agen.
Dans le numéro du mtois d*aoftt dernier nous -avons publié

une lettre de M. Durand, maire d'Agen, France, nous posant
pluieurs questions relatives aux prix des produits ag-ricoles
du pays, aux taux des aLires sur la ferme, etc., ece., avec
prière de répondre un évuluant en francs, dollars, kilo-
grammnes, livres anglaizres, litres françýai!z, de manière à ce que
nos réponses soient bien comprises en France, où les poids et
les mebures diflurent des nôâtres.

Nous avotns donné, en publiant cette lettre, quelques ré-
ponses à la hâte !»Culemens, vu qu'elle nous ebt arrivée au
moment où nous mettions sous pre,,se notre numéro du mois

d'août. Nous donnons aujourd'hui dosa réponses plut; coin
plètes espérant qu'elles serout sati>faisantes pour notre
correspondant.

Prix moyen du blé à New.York et à Montrèal-$1.O0 le minot ou
5 fraîncs pour 0 363 hiectolitres.

Prix moyeu dt l'avoine ' « New- York et à 31ontrl- 1 céritin i- i
livre. 5 ce.ntime-s le >kilogrammne, 36 cenmns le nitiot. 1 lu anc s
centimes p.our 0 363 ltetolitret.

Prix d"~ betiauix, poids vif-4 à 5 centins lit livre anglaise, 20 à
25 ceîtiu:e3 te 1 hilograimîne.

Prix <lu îiaiî-16 à 18 centins pour 6 livres anglti>e,, 80 à 98 cu.
limes pour 'à kilogreammes

Prut de la viande de- boucherie-S5 à 12 centins la livre anigl.ite,
25 à 60 cetitimue: le j kilogramme

Prix du beurre-12 xi 25 etntins la livri' anglaise. auivênt le chixi
60 centimes à un fr-anc 25 cenetimes le J kilogramme.

Prix de.4 àalsares-$120 à $Étiv, ecou a ibuu fianes par auWee, avec
le fogemeiit et la n.urritture.

Nombre d'heures de travail imposées aux travailleurs agricoles-
12 heures, de ô heures A. Ml. à 7 heures P M. ordinairement.

Valeur de 1 arpent en mètres carres-t 80 pieds français de eùt;
3333 iiêtres carre-e, a peu jires le J d un bectare, pour être plusl just..
0 3419 hectare.

Rendement dt .4rpent en blà-8 à 25 minots, 2.908 à 9,085 hbec-
tolitres par 0.3419 hectare.

Rendement de l'arpent en avoine-iS à 50 minots, 5 451 ià 1>1 174
hectolitres par 0.3419 hectare.

J. C. CAAS

Céleri, laitue, scorsonère, raves.
Un horticulteur de nos amais nous pose les questions

suivantes :
Avez-vous cultivé le céleri blanc ou céleri chemin dont vous avez

déjà parlé dans le Journal et que vaut-il ? I1)
D'après votre expérience, quelle est la laitue qui monte le moin,

vite à graine ? (2)
Y a-t-il entre le salsifis et le scorsonère une différence assez notable

pour faire préférer l'un à l'autre? t3)
Il m'est presqu'impossîble d'avoir des raves ou radis qui ne devien-

nient pas cordés ou creux du moment qu'ils commencent à grossir.
Connaissez-vousà une variété qui soit moins sujette que d'autres à ces
deux défauts? (4)

RtÉPoNsEs.-(l )Lorsque j'1ai écrit sur le céleri chemin l'article
auquel notre correspondant fait allusion, je n'avais pas encore
cultivé cette variété, mais j'avais tu occasion d'en manger et
de voir comment on le cultive sans le mettre dans des tran-
chées. Depuis. je l'ai cultivé, et je n'ai rien à retrancher à
mon article. De plus, j'ajouterai ce qui suit :

Aujourd'hui, (8 septembre) je viens de donner un reohaus-
'agc à mon céleri, et J'ai constaté que mon céleri chcuv n'a
que 9 pouces de haut, tandis que mon céleri nait mnro»îpa-
fable tic Turitcr a 16 pouces. Les plants des deux variétés
ont le même âge, %ont plantés dans le même sillon et ont eu
le même soin. Le chemin est chétif, court, à peine blanchis-
sant du bout des feuilles, et fait pitié à voir, l'autre, le
Turner, est fort et aussi beau que du céleri peut l'être à
cette saison-ci. Pour moi, bien que je sois disposé à donner
une autre chance d'essai au céleri chemin, je suis bien près
de conclure qu'il ne vaut pas grand chose comparé aux
variétés verteà et roses avec lesquelles j'ai toujours magnifi-
queutent réussi.

Depuis que Ses ligues sont écrites, un correspondant du
Journal dans une lettre que noua publions dans le présent
numéro fait part à nos lecteurs de bon experience et les ré-
sultats qu'il a obtenus sont tout différents des nôtres. con-
cluion à tirer : Il faudra d'autres essais pour voir quel est le
véritable mérite du céleri Chemin.

, 2) Je puii recommander, après trois ans d'essai, la laitue
Nelis Pcrprttial, comme celle qui est la plus lente à monter
à graine. De fait, en trois ans, pas un seul pied n'a porté
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